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Le Retour au Bercail 
des Manuscrits, des Inédits er des Autographes de Paul (Irène 

Je vous parlais la semaine der-
nière d'une certaine « Relique » du 
Conteur-Poète die Canteperdrix, sa 
montre en or et son chronomètre, 
et nous aurons toujours au moins 
çà, comme fiche de consolation et 
dans le véritable passe-droit que 
l'on est en train de nous faire et 
qui a soulevé mon indignation com-
me il soulève la vôtre. Le refus bru-
tal de nous remettre quoi que .ce 
soit des Manuscrits d'Arène et de 
son héritage moral et spirituel et je 
vous le disais l'autre jour, Sisteron 
en est frustré, Sisteron en est spolié. 
Ce n'est pas beau et ce n'est pas 
bien ! 

Il y a de par le monde certa^nps 
personnes assez pointilleuses et com-
ment dirais-je, un peu hérissées, si-
non , agressives, et qui se plaisaient 
surtout à jouer sur les mots et à 
épiloguer. Quelles différences y a-
t-il, selon vous, et remarquez bien les 
termes étudiés dont je me sers, ayant 
encore quelque peu l'habitude et la 
pratique du langage juridique et que 
je n'oserai qualifier d'un jargon si 
spécial et si fermé ! Quelles diffé-
rences y a-t-il, selon vous, entre un 
« détenteur » et un possesseur intéri-
maire ? Entre un « dépositaire » pro-
visoire et un propriétaire défini-
tif ? ou encore un « Fidei-Commis-
saire d'un legs, grevé de restitution 
ou de substitution ? 

Les quelques connaissances frag-
mentaires qui peuvent encore me res-
ter de ces notions de Droit pur pour-
raient-elles me permettre de vous 
renseigner utilement et d'élucider au-
jourd'hui ce petit problème sur le 
Retour au Bercail des Manuscrits 
et Inédits d'Arène et sur leur défini-
tive et irrévocable attribution selon 
les qualités héréditaires des parties 
en cause et des nombreux intéressés, 
le tout selon une bonne entente et 
selon la justice, et selon l'équité, 
entre personnes non pas rivales, mais 
entre gens de bonne foi. 

Et parlons plus clairement. C'est, 
on le sait, le sort mélancolique do 
toutes les collections d'Art de se 
voir un jour dispersées, même avant 
notre mort et même de notre vivant. 

De très fins amateurs et de très 
bons lettrés, de très réputés biblio-
philes comme un Louis Barthou et 
un Henri Lavedan viennent parfois 
se priver à la fin de leurs jours, de 
leurs plus chers trésors et dé ce 
qu'ils avaient pris tant de soin à 
mettre dans leur bibliothèque, et 
nous venons d'apprendre que celui 
qui semblait accaparer le mot n'est 
pas trop fort, Paul Arène et qui 
semblait vouloir réunir sur sa seule 
et importante et jalouse personne, 
la plupart de ces titres enviables que 
nous venons d'énumérer soigneuse-
ment tout à l'heure, s'est décidé à se 
défaire de ses collections et c'est la 
Méjeanne, d'Aix, qui a décroché la 
timbale et Sisteron, ville natale du 
poète, pardonnez-moi la trivialité de 
ces deux expressions, se met la trin-
gle et la ceinture. 

L'on pourrait supposer, tout au 
contraire que nous devions en être 
les favorisés ou les bénéficiaires et 
qu'ayant revendiqué comme il le de-
vait, la gloire et l'honneur de con-
server la dépouille mortelle de son 
poète, le petit Canteperdrix d'autre-
fois garderait aussi autre chose : son 
âme et sa pensée, sa mémoire tou-
jours vivante et avec les élancements 
de son rêve éternel. 

Et le tombeau rejoint toujours le 
Berceau et tout ici-bas doit retour-
ner au bercail. Notre collectionneur 
en a décidé autrement. J'avais eu 
la naïveté de lui adresser une sup-
plique poétique et l'on m'a gratifié 
d'une réponse tarabiscotée adressée, 
comment ne pas en être flatté, au 
disciple d'Apollon Musagète et je 
me suis attiré en outre cette légère 
diatribe, cette semonce et ce semblant 
de mercuriale : puisque vous con-
naissez, parait-il, les dispositions de 
mon testament, veuillez apprendre 

que je ne suis ni le dépositaire, ni 
le détenteur provisoire des manus-
crits d'Arène, ni leur possesseur inté-
rimaire, mais leur propriétaire en 
titre, et en bonne et due forme, et 
que s'il y avait en cette matière à 
envisager, comme vous le dites, un 
« R etour au Bercail » de tous les 
papiers en question, ce serait dans 
la cave obscure, misérable et sordide 
où je les ai moi-même arrachés aux 
rats, et ce lieu ne se trouve ni à Aix 
et ni à Sisteron, que je sache. 

Bigre de bigre, et il y a de quoi 
frémir, et « agante aco » mon pau-
vre poète et comme l'on dit familiè-
rement chez nous. 

Et voici que l'on nous accuse de 
je ne sais quelles manœuvres déloya-
les et d'avoir voulu surprendre le 
secret d'une donation et d'avoir vou-
lu nous pencher sur les épaules d'un 
testateur libre de faire ce que bon lui 
plait ! Le reproche n'est pas mince 
et la phrase mérite d'être relevée, 
car c'est une vraie perlç. Vous avez 
tous la velléité de me considérer 
comme étant déjà sur le point de 
traverser le noir Erèbe et de passer 
sur la barque fatale, le Styx et l'A-
chéron et dans les Enfers ! Mais pas 
du tout, cher Monsieur ! Pas du 
tout ! Et nous ne voulons pas en-
courir cet opprobe de spéculer ainsi 
sur vos « fins dernières » et que 
nous souhaitons le plus tardives pos-
sible, et loin de nous ce machiavé-
lisme éhonté de nous rendre coupa-
ble à votre égard d'un tel crime ou 
d'un tel méfait. 

Nous n'étions pourtant guère exi-
geants, mais comme la fourmi peu 
prêteuse vous nous refusez le moin-
dre grain de «mil», pas le moindre 
petit bout d'autographe. Et vous en 
détenez, grand Dieu ! à foison, et 
des kyrielles, et des kilomètres. Et 
pas seulement des autographes de 
Paul Arène, mais de ses plus nota-
bles contemporains, un Théodore de 
Banville, par exemple, et nous serons 
réduits, ma foi, à relire le Pot de 
Miel qui- avait été dédié à l'auteur 
de la Fée Urgèle de Pierre Grin-
goire et du Baiser, celui-là qui sa-
vait nous donner les Acrobaties de 
la Reine !... 

Je possédais... peu de Louis 
Et je recherchais autres choses ! 
Et c'étaient des plus grandioses! 
Que mes yeux étaient éblouis! 

Avec Théodore de Banville, vous 
détenez des autographes de Sully 
Prudhomme et de Coppée, ou du 
peintre Benjamin Constant, de Char-
les Monselet, Alphonse Daudet, mais 
à propos de celui-ci, je pourrais faire 
état, quant à moi, de certains petite 
secrets que je pourrais un jour ré-
véler, car j'ai pu avoir en mains les 
mêmes pattes de mouches, minuscu-
les et serrées, de ces deux écritures 
similaires d'Arène et Daudet. 

11 faut savoir faire dans la vie 
quelques bons mouvements... Con-
fectionnez-nous notre petit lot pour 
notre Bibliothèque ou notre Musée, 
dont vous ignorez sans doute la for-
mation et si vous ne pouvez pas nous 
rendre, hélas ! du Paul Arène tout 
entier, laissez au moins tomber de 
votre table quelques miettes à notre 
intention. N'opposez pas une fin de 
non recevoir à une demande aussi 
juste que modérée. 

Pour terminer enfin ce nouveau 
plaidoyer, je vous dirai encore ceci: 
Parmi les liasses poussiéreuses et 
fripées des Registres des Actes de 
l'Etat-Civil, notre modeste Hôtel-de-
Ville ne contient pas seulement la 
naissance authentique de Paul Au-
guste Arène, et certifié par quatre 
témoins dignes de foi, mais encore 
ne vous récriez pas, celle de Jean 
des Figues lui-même. Et pareillement 
si nous ne possédons pas la minute 
originale de l'acte de décès du poète 
Sisteronnais qui officiellement, fut 
dressé en Mairie d'Antibes, j'ai pu 
relire l'autre jour un certain acte 
annexe et qui suit de près Cette trans-

Comité des Fêles 

Le fameux Bal des Reines organisé 
par le Comité des Fêtes dans la salle 
de l'Eldorado, bien que n'ayant pas 
donné le résultat escompté, a été 
néanmoins un succès triomphal. 

L'orchestre de la Radio, Raoul As-
tre, s'est surpassé avec sa chanteuse 
Elyane Astre. Pierre Naudel a amusé 
le public avec ses histoires et ses 
imitations. Quant à la chanteuse Jo-
sette Peiro elle a été simplement 
fameuse et a remporté un succès 
bien mérité. 

Miss Marseille 1950-51, Miss Ciné-
ma 1950-51 et Miss Cassis 1950-51 
ont présenté au public Jes créations 
de la Maison Dolly, de Marseille, 
d'une façon parfaite. 

La salle, très bien aménagée et 
décorée, a satisfait les plus exigeants. 

Les Reines de Gap, Digne, Les 
Mées et Sisteron ont été à la hauteur 
de leur mission et ont été Chaleureu-
sement accueillies. 

L'ensemble du programme a été 
présenté d'une façon magistrale par 
notre ami Toursky, de la Radiodif-
fusion de Marseille, qui s'est ainsi 
acquis le titre de citoyen d'honneur 
de Sisteron. 

En somme excellente soirée qui a 
donné pleine satisfaction aux plus 
difficiles. 

Qu'il nous soit permis de féliciter 
le Comité des Fêtes de notre Ville 
qui, une fois de plus s'est montré à 
la hauteur de sa tâche, s'il n'a pas 
retiré de ses efforts tout le produit 
qu'il était en droit d'espérer, il a 
du moins montré une fois de plus 
qu'à Sisteron on sait bien faire les 
choses. 

Bravo à tous les organisateurs qui 
de près ou de loin ont apporté leur 
concours à la réussite de cette soirée 
qui marque dans les belles festivités 
de notre Cité. 

Fête du 14 Juillet 
Comme les années précédentes, le 

Comité permanent des Fêtes, la Mu-
nicipalité et la Boule Sisteronnaise 
ont mis sur pied le programme dles 
Fêtes du 14 Juillet. 

Vendredi 13 Juillet 

à 22 heures, Retraite aux Flam-
beaux par la Fanfare des Touristes 
Alpes ; 

Samedi 14 Juillet 

à 7 heures, Salves d'Artillerie ; 

à 16 heures, Grand Concours de 
Boules, à Pétanque, par équipes de 
trois joueurs, organisé par la Boule 
Sisteronnaise, avec 4.000 francs 
de prix plus les mises. Après les 2e 
parties, Consolante, 2.000 francs de 
prix plus les mises ; inscriptions aux 
Cafés de la Saunerie ; 

à 21 h. 30, Retraite aux Flambeaux 
par la Fanfare des Touristes des 
Alpes ; 

à 22 heures, Brillant Feu d'Artifice 
inédit, sur le Pré de Foire, spécia-
lement préparé par la Maison Rug-
giéri, de Monteux ; 

à 23 heures, Place de la Mairie, 
Grand Bal Populaire. 

Le Président du Comité : 
L. CASTEL. 
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cription et je compte mettre dans 
huit jours et sous les yeux de mes 
lecteurs, la copie de ce nouveau do-
cument précieux et où le Rêve peut 
aussi côtoyer la Réalité car, même 
et quand il a tort, le poète a raison. 

Mais un appel lancé grâce aux 
divines Muses secourables, ne pou-
vait manquer d'être entendu et exau-
cé. Sisteron aura la part équitable 
et juste qui lui revient. L'heureuse 
nouvelle nous arrive à l'instant mê-
me. Il ne faut jamais trop se presser 
de maudire ses juges mais l'alerte 
fut chaude et nous l'avons ainsi 
vraiment échappé belle. Et tout est 
bien qui finit bien. 

Hippolyte SUQUET. 

Syndicat 8'lmtiatîve 

Si la réunion annoncée pour Mardi 
dernier n'a pas eu lieu, le cahier des 
réclamations inauguré tout récem-
ment a connu le succès. 

En effet il nous a été signalé : 

Que des tribus de romanichels 
s'installent à même la Ville sur le 
terrain des Aires Saint-Jaume, en-
vahissent même le gentil jardin pour 
enfants, clôturé, sous les frais om-
brages des platanes au même lieu. 

Que les troupeaux transhumants 
séjournent nuitamment aux mêmes 
lieux et dans le même enclos, laissant 
au matin celui-ci dans un état indi-
gne de sa destination. 

Nous espérons que la municipalité 
prendra bonne note die ces réclama-
tions et voudra bien assigner à oes 
fameux touristes un emplacement ré-
servé à une certaine distance de la 
Ville, ainsi que celà se fait partout, 

de façon à tenir en état de propreté 
ce jardin qui devrait être réservé 
aux enfants de la Ville et aux visi-
teurs estivants, lesquels ont droit, 
avant les nomades, à l'usage des 
bancs, au bon air et à l'ombrage de 
ce jardin vraiment charmant et trop 
inconnu encore, parce que non suffi-
samment signalé. 

Il nous a été également fait re-
marquer qu'un amas de ferraailles 
avait été déposé sur le terrain mis 
gracieusement à la disposition de la 
Municipalité, par l'E. D. F., en vue 
de la création du terrain de camping. 
Espérons que le nécessaire sera fait 
rapidement pour rendre ce terrain 
propre et avenant. 

Sisteronnais, n'hésitez pas, lorsque 
quelque chose cloche autour de vous 
dites-le, si votre réclamation est jus-
tifiée, le nécessaire sera fait aussitôt 
auprès de qui de droit. 
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Lettre OUVerte à mes amis Teins er Ugene 

Sisteron, le 11 Juillet 1951 

Chers Amis, 

J'ai toujours à vous quitter un ar-
rière goût de regrets, mais lorsque 
c'est pour venir redécouvrir mon 
pays, c'est sans remords que je vous 
dis adieu ; naguère je vous chantais 
au départ, comme les jeunes : Ce 
n'est qu'un au revoir, mes frères ! 
Mais à mesure que les années s'é-
coulent, je deviens précautionneux, je 
n'exprime plus un désir teinté de cer-
titude, mais un espoir qui est un 
rendez-vous : adieu ! 

Chaque année, à cette époque, je 
redécouvre mon pays, non pas que 
je le connaisse mal, miais parce que 
le plaisir que j'éprouve à revoir sa 
belle silhouette, sous son ciel bleu, 
n'est jamais émoussé. Des barbares 
l'ont mutilé, mais ils n'ont pas réussi 
à le rendre laid quand même ; de 
nouvelles maisons s'édifient, qui 
changent un peu l'image qui était 
en nos yeux, mais Sisteron conser-
vera son aspect imposant et la jo-
liesse de son décor qui semble il-
lustrer une œuvre magistrale qui n'é-
voque en rien celle d'un Picasso ; 
seule la sirène qui résonne encore, 
tous les jours à midi, peut nous 
faire penser à la Colombe qui fait 
Boum ! 

Nos ruines sont longues à dispa-
raître, beaucoup de mes concitoyens 
s'en plaignent non sans raisons ; 
mais je crois que celà tient plus à 
l'état précaire des finances de l'Etat 
qu'au mauvais vouloir des services 
responsables. L'Etat est horriblement 
obéré ; tant de choses ont été en-
treprises dont certaines n'étaient pas 
vu la somme des misères nées de 
la guerre, d'une urgence absolue, 
que l'Etat ne sait plus où donner 
du portemonnaie. 

Trop souvent nos législateurs d'a-
près-guerre se sont laissés dominer 
par le souci électoral, bien des cho-
ses ruineuses ont été décidées parce 
qu'il fallait plaire à la masse des 
porteurs de bulletins aux urnes. Le 
désir de conserver un siège aussi 
avantageux qu'honorable, joint par-
fois à la passion partisane, a dicté 
des lois parfois inopportunes et quel-
quefois inéquitables. 

Des désordres de la guerre sont 
nés les désordres de la Paix ; de 
tous ces désordres sont nés la cor-
ruption de certains qui ont contribué 
au gaspillage de nos finances et 
alors les responsables de l 'Etat ayant 
trop donné ou trop laissé prendre, 
sans urgence ou justification abso-
lue, s'est trouvé dans la nécessité de 
refuser ou de retarder le plus possi-
ble l'accomplissement de choses plus 
utiles ou plus urgentes, telles que le 
redressement rapide des ruines dues 
à la guerre. Ceci explique mais ne 
justifie pas ! 

Crois-tu, mon cher Ugène, que les 
nationalisations de services publics 
ou d'industries qui payaient die 

lourds impôts à l'Etat et des divi-
dendes généralement raisonnables à 
leurs actionnaires, étaient plus ur-
gentes et plus justifiées que la re-
construction des immeubles détruits? 
Je sais que devant les résultats ob-
tenus à ce jour : déficit partout, ren-
chérissement des services après sup-
pression des impôts, tes idées pre-
mières sont quelque peu modifiées 
et que tu deviens un peu moins par-
tisan ■de T.Etat tentaOUlaire qui évo-
que la pieuvre qui n'a jamais passé 
pour un poisson à cultiver, si tant 
est qu'on puisse cultiver un poisson? 
Et pas même son amitié. Moi je 
n'aime que la Liberté, tu le sais, 
Ugène, mais je n'aime pas non plus 
l'Anarchie ! 

Faut de l'Etat, mais pas trop n'en 
faut. Je ne goûte pas plus Louis XIV 
qui disait: l'Etat, c'est moi! que 
nos législateurs sortants qui, à 600 
disaient : l'Etat, c'est nous ! 

Le premier ramenait tout à lui et 
les seconds avaient tendance à rame-
ner tout à eux. 

Il est vrai, mon cher Toine, que 
nous avons maintenant une Chambre 
dont la tendance ancienne est quel-
que peu modifiée ; un peu moins de 
dirigistes, un peu plus de libéraux 
et qui dit libéraux dit Liberté ! Moi 
ça me plait ! Un peu moins de pas-
sion, un peu plus de raison, je crois 
que nos affaires s'en trouveront un 
peu modifiées. 

L'ami Titin, qui est présent, me 
dit : Ne chantons pas encore trop 
fort, tu sais, Louis, quand ils sont 
puis tous ensemble dans ce chaudron 
infernal qu'est la Chambre et que 
le chaudron commence à bouillir, 
ils changent souvent de couleur et 
du gras terne ils passent au rougu 
vif, comme les écrevisses. 

Titin est un sage, toutefois j'ai 
un peu confiance et jusqu'à preuve 
du contraire... je leur accorde le 
préjugé favorable. 

Titin me dit : ici dans les Basses-
Alpes, nous sommes assez bien lotis, 
nous revoyons avec plaisir Marcel 
Massot qui est enfant du pays et qui 
est bon garçon ; ensuite nous avons 
M. Naegelen, qui n'est pas d'ici, c'est 
un homme du Nord, d'un pays un 
peu plus haut que Tarascon, mais il 
parait que c'est un brave homme 
quand même, très influent ! Si avec 
lui nous ne revoyons pas la Sous-
Préfecture et le Tribunal, nous pour-
rons en faire notre deuil. 

Et puis ! un Gouverneur-Général, 
qu'on appelait autrefois un Vice-Roi. 
dans notre pays où on élit et où on 
reçoit si souvent des Reines, ça pou-
vait pas mieux tomber ! 

Après ces réflexions prometteuses 
de Titin, qui me font espérer que 
nous aurons enfin notre part du gâ-
teau, comme tant d'autres, je vons 
laisse, chers amis, je vais déjeuner, 
Titin m'a mis en appétit et il est 
midi 30. 

Louis SIGNORET. 
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DISTRIBUTION DES PRIX 
Jeudi' 12 Juillet, à 9 h. 30, dans le 

préau fermé du Collège mixte Paul 
Arène, s'est déroulée la tradition-
nelle cérémonie de la distribution des 
prix, sous la présidence de M. Emile 
Paret, Maire et Conseiller Général, 
assisté de Mme Nomikosoff, Direc-
trice de l'Etablissement, ainsi que 
de tous les Professeurs et membres 
de l'Enseignement et de diverses per-
sonnalités de la Ville. 

Après quelques mots bien choisis 
de M. le Maire, et un compte rendu 
des activités du Collège par Mme la 
Directrice, Mlle Henriette Bontoux, 
professeur de musique, a fait exécu-
ter par les élèves deux chants à plu-
sieurs voix qui ont émerveillé les 
assistants. 

La lecture du palmarès a com-
mencé aussitôt, accompagnée de la 
remise des récompenses, ensuite de 
quoi M. le Maire a levé la séance 
déclarant ouvertes les grandes va-
cances à la satisfaction des élèves. 

Nos félicitations aux nombreux 
lauréats ainsi qu'à leurs maîtres et 
maîtresses dévoués et souhaitons à 
tous d'heureuses vacanoes. 

; Cette manifestation a démontré 
;une fois de plus la grande place que 
tient le Collège mixte Paul Arène 
dans la vie active de notre Villie 
et. les nombreux succès obtenus cette 
année encore par ce brillant établis-
sement secondaire. 

ECONOMIE SECURITE 
avec 

Vélosolex 
35.000 francs 

chez tous les Agents locaux 
Concession régionale: Garage BUES. 

BIBLIOTHEQUE MUNICIPALE. 
— Les abonnés à la Bibliothèque 
Municipale sont avisés que, par suite 
de congé, celle-ci sera fermée les 
Jeudis 19 et 26 Juillet. 

, TAXI GALVEZ 

S'adresser 

BAR DU COMMERCE 

Rue de Provence — SISTERON 

Téléphone 2 

• DOUCHES PUBLIQUES. - En 
raison de la Fête du 14 Juillet, les 
douches seront ouvertes exception-
nellement Samedi 14 de 8 h à 12 h 
et Dimanche 15 de 8 h à 12 h. 

AV I S 
M. BRICOT Aimé, Cordonnier, in-

forme son aimable clientèle que son 
atelier sera fermé du 3 Août au 
3 Septembre pour congés annuels. 

AVIS AUX CONTRIBUABLES.— 
Les contribuables sont prévenus que 
l'Inspecteur des Contributions Direc-
tes recevra Lundi prochain 16 Juil-
let, dé 9 heures à midi et de 15 heu-
res à 18 heures, à la Mairie de Sis-
teron, où il se tiendra à leur dispo-
sition pour recevoir leurs déclara-
tions et réclamations et leur fournir 
tous renseignements utiles concer-
nant les Contributions Directes. 

Pour vos déplacements, achetez un 

SCOOTER « VESPA » 

qui vous donnera toute satisfaction. 

Agent: Francis JOURDAN 
GARAGE MODERNE. 

VARIETES - CINEMA 

• Samedi 14 Juillet, Matinée et soirée 
Dimanche, en matinée et en soirée 

deux films 

« LOUISIANA STORY » 
(Notre Louisiane) 

let ■ 

LES AVENTURIERS DU DESERT 

LES UTILITAIRES 

P. VALLEE 

Production SICRAF, Àubervilliers 

L'utilitaire P. VALLEE est le 
moyen de transport le plus rapide 
et le plus économique pour toutes 
marchandises pesant jusqu'à 200 kg. 

Sa propreté est exceptionnelle, au-
cune projection d'huile ou de boue 
n'est à craindre. Il est facile à con-
duire et ses commandes sont réduites 
au minimum. 

La présentation générale très soi-
gnée de l'Utilitaire P. VALLEE fera 
honneur au commerçant qui en sera 
l'heureux propriétaire. 

Agent : Francis JOURDAN 

GARAGE MODERNE. 

SCIENCE ET VIE 

Magazine Mensuel des Sciences et de 
leurs applications à la vie moderne 

Achetez le Numéro de Juillet 
et vous lirez : 

La route s'adapte à l'Automobile ; 
Le caoutchouc indispensable à tout 
progrès technique ; La gravure du 
son sur film ; L'avion se pose com-
me un train en gare ; Inventions 
pratiques ; La vie de la science. 

AVIS. — Il est demandé 3 om 4 
bons terrassiers pour des travaux à 
'effectuer dans la ville. Se faire ins-
crire au Secrétariat de la Mairie. 

VARIETES - DANCING. - La 
Fête Nationale se terminera par la 
Foire de Lundi, mais la jeunesse sait 
fort bien qu'il n'y aura pas de foire 
-Sans bal. C'est dans cette intention 
que la salle des Variétés retentira 
Lundi' en matinée, des danses les plus 
entraînantes jouées par un jazz ré-
puté. 

LES CONGES. — Le Syndicat des 
boulangers a arrêté dans l'ordre sui-
vant les fermetures des boulangeries 
pour la période des congés «: 

du 2 au 23 Juillet : Burle, Rue 
Saunerie ; du 23 Juillet au 13 Août 
Reymond, rue Saunerie ; du 13 Août 
au 3 Septembre, Coopérative, Rue 
Mercerie .; du 3 au 24 Septembre, 
Allais, Place de l'Horloge ; du 24 

\ Septembre a[U 15, Octobre, Bernau-
don, rue Droite ; du 15 Octobre au 
5 Novembre, Stéva,' rue Mercerie. 

eT |ÎT-GIVID 
du 5 au 12 Juillet 1951 

Naissances : Ariette Jeanne Emi-
lienne Armando, Avenue de la Li-
bération. — Fernande Jeannette Gen-
dre, Avenue de la Libération. — 
Magali Edmée Trouche, Avenue de 
la Libération. — Pierre Joseph Mar-
cel Combas, Avenue de la Libération. 
— Serge Henri Emile Latil, Avenue 
de la Libération. 

Publication de Mariage : Louis 
Marie Gaston Beaume, commerçant 
et Jeanne Claudette Cattin-Masson, 
sans profession, domiciliés à Siste-
ron. 

Mariage : Gaston Aimé Jourdan, 
employé à la S.N.C.F., domicilié à 
Modane, et Simone Pierrette Louise 
Touffe, sans profession, domiciliée 
à Sisteron. 

MENAGERES ET CONNAISSEURS 

exigez et dégustez l'excellent 

Café "HOVA" 
Café « HOVA » marque de choix 

En vente 
dans toutes les bonnes épiceries 

Vente en gros 
Société Commerciale d'Alimentation. 

A LA MARBRERIE 

Tout ce qui concerne 
l'Art Funéraire et le Bâtiment 

Monuments Funéraires 
Plaques et Livres 

Devantures de Magasins 
Escaliers, Cheminées 

Dessus de Meubles, etc.... 

MAGASIN : 
ATELIER 

DE LA CITADELLE « 

POMPES FUNEBRES 

CERCUEILS TOUS GENRES 

Couronnes Céramiques 

Fleurs Artificielles 

Vases et Jardinières 

59, Rue Droite 
: au Collet 

en tous genres 

SISTEROJÎ 

CHARBONS de toutes provenances 

BOULETS - ANTHRACITE - LIGNITE 

Passez dès à présent 

vos commandes chez... 

Emile JOUVE 
Rue Saunerie SISTERON - Téléphone 7 

SISTERON - JOURNAL' ' r~ t 

KERMESSE DES ECLAIREURS. 
—- Nous rappelons que se tiendra 
dans le Parc de l'Ermitage, les 13, 
14 et 15 Juillet, la Kermesse des 
Eclaireurs de Sisteron, avec de nom-
breuses attractions, bals, stands, com-
bats de Judo et danses. 

Le public est cordialement invité 
à assister nombreux à toutes ces 
manifestations. 

Lundi 16 Juillet 

GRANDE FOIRE 

à Sisteron 

CANAL DE SISTERON. - La 
direction du Canal de Sisteron in-
forme les propriétaires qu'ils doivent 
arroser les prés la nuit et non le 
jour, et ceux qui abandonnent l'eau 
seront en Contravention. 

BOULANGERIE DE GARDE. -
Mercredi 18 Juillet boulangerie Stéva 
Rue Mercerie. 

AVIS DE LA MAIRIE. - M. 
Brémond Etienne Désiré est prié de 
vouloir bien se présenter au Secréta-
riat de la Mairie pour une affaire 
le concernant. 

POUR ETRE GAI., 

BUVEZ LES 

EN VENTE : 

dans les bonnes Alimentations 

de la Ville. 

ALLO ! Allo !... Ici 178 !... 

AUTOS - MOTOS - VELOS 

Agence des Cycles F. SOUVET. 

MACHINES A COUDRE 

Atelier de Mécanique Générale 

POUR TOUS TRAVAUX 
de Réparation de construction 

et de transformation 

Allez chez... R O ME 
Rue Saunerie — SISTERON 

PEDICURE MEDICALE 

Yvette SIV /IN 
recevra sa clientèle à l'Hôtel des 
Acacias, Lundi 16 Juillet, jour de 
foire, de 9 heures à 17 heures. 

SOULAGEMENT IMMEDIAT 

Corps — Durillons — Engelures 

Ongle Incarné 

ATELIER DE MENUISERIE 

ET EBENISTERIE 

BEYIÏAUD & mm 
Rue de La Coste, SISTERON 

SERVICE 

des Pompes Funèbres 

CERCUEILS tous bois 

Prix Modérés 

HERNIE 
Chute de MATRICE, de l'ESTOMAC 

du REIN - EVENTRATION 

Infirmités dangereuses, 
parfois mortelles 

Contention totale garantie par 
les nouvelles Ceintures Médicales de 

R. COSSET de Paris 
Spétialiste-Orthopédiiste 

qui recevra de 9 à 15 h. à : 

SISTERON - Lundi 16 Juillet 
Hôtel des Acacias 

Cabinet Régional, 10, Rue Amiral de 
Grasse — Nice — sur rendez-vous. 

GAINES - VARICES 

ORTHOPEDIE - PROTHESE 

ENTREPRISE GENERALE 

ELECTRICITE 

C. fiàïït 
22,. Rue Saunerie — Tél. 101 

Installation Force et Lumière 

Cuisinière Electrique «THERMOR» 
gaz butane, électricité, bois, charbon 

FRIGIDAIRES FRANCO - SUISSE 
garantis 5 ans 

Réchauds Ventilateurs 
Electro-Clôture 

Groupe Electro-Pompes 
Moteurs Chauffe-Eau 

GRAND CHOIX DE LUSTRERIE 

T. S. F. — Vente et Réparation!. 

Etude de M<= Jacques PERRIN 
notaire à SISTERON ' 

DEUXIEME INSERTION 

Aux termes d'un acte reçu par M c 

Jacques PERRIN, notaire à SIS-
TERON, le vingt trois Juin mil 
neuf cent cinquante et un, enre-
gistré à SISTERON le vingt huit 
Juin mil neuf cent cinquante et un 
au folio 72, sous le numéro 411 

Monsieur Dominique CROSASSO, 
ferblantier, demeurant à SISTE-
RON, Rue Saunerie, numéro 25, a 
fait donation entre vifs à Monsieur 
Marcel Louis CROSASSO, son fils 
ferblantier, demeurant également à 
SISTERON, Rue Saunerie, numé-
ro 25 

D'un Fonds d'Atelier Artisanal de 
« Ferblanterie, Plomberie, Zingue-
rie et Vitrerie », sis et exploité à 
SISTERON, Rue Saunerie, nu-
méro 25. 

Les oppositions seront reçues dans 
les vingt jours de la présente in-
sertion, en l'étude de M^ Jacques 
PERRIN, notaire, où domicile a 
été élu. 

Pour Deuxième Insertion, 
Jacques PERRIN, notaire. 

FAITES VOS ACHATS 

DE CHARBON 

en vous adressant chez 

Atarçeali SUANC 
Rue Saunerie - SISTERON 

LES 

Vêtements PHILIP 
Rue Droite - SISTERON 

offrent un choix considérable de 

COSTUMES Peignés et Sport 

PANTALONS Gabardine et Lainage 

VESTES velours et fantaisie 

GABARDINES - IMPERMEABLES 

CHEMISERIE 

VETEMENTS DE TRAVAIL 

TAILLEURS - ROBES 

CHEMISIERS 

JUPES et VESTES fantaisie 

NOUVEAUTES 

COSTUMES pe COMMUNION 

chez MUSSO 
RUE SAUNERIE 

•LIQUIDATION 

de plusieurs articles 
COSTUMES 

Hommes et Jeunes Gens 
à partir de 3.500 francs 

UN CHOIX DE ROBES 
à partir de 1.250 francs 

SPECIALITE 
D'ARTICLES DE TRAVAIL 

Bleu de Changaï 
toujours à l'ancien prix 

Dépositaire* 
de la Maison Adolphe LAFFONT 

de Lyon. 

ACHETEZ DU CAFE 

LE MEILLEUR 

en vente dans toutes les bonnes épiceries 

AROME QUALITE 

1 

MliEGRE <& GflflSTEli 

Téléphone 205 

ASSURANCES TOUTES NATURES 

CREDIT 

AUTOMOBILE et INDUSTRIEL 

3, 6, 9, 12, 15, 18 mois 
à partir de 8 °/° l'an 

Dans les 2 heures 
un crédit peut vous être accordél. 

MONUMENTS FUNERAIRES 

Escaliers — Eviers —■ Carrelages 

Plaques et Livres en marbre 

Gravure 

Marbrerie R. CAFFIN 
Rue des Combes - SISTERON 

Devis gratuit sur demande. 

Sisteron — Imprimerie LIEUTIER 
Le Gérant : Marcel LIEUTIER 

ARTICLES 

FUNERAIRES 

COURONNES PERLES et CERAMIQUE 

CHRIST FLEURS LIVRES 

PU -F Krpïle Ne pas confondre... A LA PENSEE 

Rue Notre-Dame — La Coste SISTERON 

22XS outon 
informe le public qu'elle 
continue et qu'elle se tient 
à sa disposition pour... 

TEINTURERIE DEGRAISSAGE 
STOPPAGE 
BRODERIE 

S'adresser : 
53, Rue Droite - SISTERON 
et Bar Moderne, Rue Saunerie. 

PRIX AVANTAGEUX 
Livraison dans la semaine. 

DES APPAREILS PHOTO 

à un prix raisonnable ! ... 

Unifex 6x9 1350 fr. 

Ultrafex 6x9 1850 fr. 
pour faire des photos 6x9 toujours 

nettes et réussies, aussi belles 
qu'avec un appareil de 15.000 frs. 

Remboursement de l'appareil au 
bout d'un mois s'il ne vous donnait 
pas satisfaction. 

DROGUERIE PHOTO BERNARD 

63, Rue Droite — SISTERON 

Achetez vos meaMes m Spécialiste du Meuble 
BOUISSON fabricant 10, Rue Saunerie, SISTERON 

Grand Choix en Magasin aux Meilleurs Prix 

CHAMBRES A COUCHER - SALLES A MANGER 

Studios — Cuisines — Bureaux — Salons 

Literie — Sièges — Tapis — Linos 

Poussettes - MEUBLES D'ENFANTS - Landaux 

Tous Meubles STYLE et MODERNES sur commande 

AVANT TOUT ACHAT... UNE VISITE S'IMPOSE ! ! 

© VILLE DE SISTERON


